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Extrait 

«A côté d’Annéot, chef lieu paroissial, existait un village d’égale importance «Le Bouchat» établi 

sur une «villa» (domaine agricole gallo-romain). Il était situé près du ruisseau du Bouchin, sur la 

rive droite, à proximité de la Voie d’Agrippa et du pont romain disparu. Son emplacement est 

indiqué par le climat dit «Les Magnes du Bouchat» sur le finage de Girolles. 

C’était une seigneurie à part qu’on voit apparaître au 12ème siècle, mais certainement bien plus 

ancienne. 

Courtépée écrit : «c’était un village considérable, ayant contenu 20 laboureurs ce qui représente une 

centaine d’habitants. Le Bouchat appartenait au Roi et Chapitre d’Avallon donné par l’Abbaye 

d’Autun (collégiale Saint Lazare) mais il eut auparavant d’autres seigneurs propriétaires car on cite 

en 1333 un Guillaume de Boishet». 

 

Le Bouchat était exposé aux inondations et la tradition veut qu’il ait disparu définitivement sous les 

eaux. 

Déjà réduit à seulement 10 habitants en 1543, il était complètement en  ruines en 1704 (un siècle et 

demi après). En 1713, les inondations causées par le ru très proche, ravagèrent  ce qu’il en restait au 

point de renverser les portes et les murs de l’ancien château voisin, situé lui aussi aux abords du 

cours d’eau. C’était alors une «maison forte», construction de la période médiévale établie 

certainement sur des emplacements gaulois, romains et mérovingiens. 

On appelait cette bâtisse «Le Meix», terme qu’on retrouve assez régulièrement dans le Morvan 

voisin. 

Le village possédait un moulin disparu aussi depuis fort longtemps mais qu’on retrouve dans les 

lieux-dits : « La vie du moulin », «Les creuses du moulin» et «Malperthuis». 

Il existait une léproserie dont l’emplacement n’est pas précisé. 

On pourrait ajouter que Le Bouchin, dont la source est sur la commune de Vassy, nourrissait  

« quelques belles écrevisses, de belles anguilles et des barbeaux», rapporte Courtépée. 

C’est dire à quel point le débit de ce ruisseau devait être important ! 

D’autre part, il faut bien réaliser que l’Ancien Château évoqué ici, n’avait aucun lien avec le 

château actuel d’Annéot dont la construction fut commencée en 1729 par une famille bourgeoise 

implantée dans l’Avallonnais, notables qui en restèrent propriétaires durant plusieurs générations : 

les Champion. 

Il fut acheté plus tard par une autre famille et ensuite resta longtemps fermé avant d’être acquis en 

2023 par une nouvelle famille ayant engagé une belle restauration. 
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